[image: une]
ISBN : 9782216128464
Toute reproduction ou représentation intégrale ou partielle, par quelque procédé que ce soit, des pages publiées dans le présent ouvrage, faite sans autorisation de l’éditeur ou du Centre français d’exploitation du droit de copie (20, rue des Grands-Augustins, 75006 Paris), est illicite et constitue une contrefaçon. Seules sont autorisées, d’une part, les reproductions strictement réservées à l’usage privé du copiste et non destinées à une utilisation collective et, d’autre part, les analyses et courtes citations justifiées par le caractère scientifique ou d’information de l’œuvre dans laquelle elles sont incorporées (loi du 1er juillet 1992 - art. 40 et 41 et Code pénal - art. 425).

© Éditions Foucher, Malakoff 2014


Avant-propos
Vous avez acquis cet ouvrage pour préparer votre oral de concours AS en 15 jours.
À première vue, travailler cette épreuve dans un délai si court peut vous paraître difficile. Cependant, l’organisation, l’autonomie et la discipline personnelle sont la base indispensable pour réussir ce défi.
Ce livre a été conçu pour vous guider dans cette préparation et vous apporter les informations nécessaires afin de planifier vos révisions de manière efficace.
Quel candidat êtes-vous ?
Vous avez été reçu à l’épreuve écrite d’admissibilité ?
Vous devez maintenant vous préparer spécifiquement à l’épreuve orale. Organisez et planifiez votre préparation en 15 jours minimum en sélectionnant les thèmes et compétences à travailler.
Vous bénéficiez d’une dispense d’épreuve écrite ?
Vous n’avez peut-être pas encore commencé à travailler pour le concours. Adaptez votre planning de préparation en fonction de la date de votre épreuve orale.
Quelle que soit votre situation, les auteurs de l’ouvrage ont réalisé un planning type élaboré sur la base de 15 jours consécutifs à raison de 8 heures de travail par jour. Ce planning permet de traiter toutes les fiches du livre qui regroupent les thèmes et compétences indispensables à la réussite de l’épreuve.
À vous de le suivre ou de l’adapter lorsque vous aurez fait le point sur la quantité de travail à fournir et du temps dont vous disposez.
Rendez-vous page 7 pour planifier votre préparation !
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Fiche 2
S’informer sur la profession d’aide‑soignant
La plupart des candidats au concours possèdent quelques connaissances plus ou moins approfondies sur la profession d’aide-soignant et souvent quelques idées reçues. Il convient d’avoir une idée précise et complète de cette fonction car elle est multiple et variée et doit être impérativement distinguée d’autres métiers proches (AMP, ASH…). Cette fiche donne l’essentiel des informations à intégrer avant de s’engager dans un processus de formation.
1/ Le rôle de l’aide-soignant
A Ce que dit la loi sur le métier d’aide-soignant (ou le cadre légal de la profession)
Le métier d’aide-soignant a une définition juridique que l’on trouve dans le code de la santé publique (plus précisément dans l’arrêté du 22 octobre 2005 relatif à la formation conduisant au diplôme d’État d’aide-soignant) : « L’aide-soignant exerce son activité sous la responsabilité de l’infirmier […]. Dans ce cadre, l’aide-soignant réalise des soins liés aux fonctions d’entretien et de continuité de la vie visant à compenser partiellement ou totalement un manque ou une diminution de l’autonomie de la personne ou d’un groupe de personnes. Son rôle s’inscrit dans une approche globale de la personne soignée et prend en compte la dimension relationnelle des soins. L’aide-soignant accompagne cette personne dans les activités de sa vie quotidienne, il contribue à son bien-être et à lui faire recouvrer, dans la mesure du possible, son autonomie.
Travaillant le plus souvent dans une équipe pluriprofessionnelle, en milieu hospitalier ou extrahospitalier, l’aide-soignant participe, dans la mesure de ses compétences et dans le cadre de sa formation, aux soins infirmiers préventifs, curatifs ou palliatifs. Ces soins ont pour objet de promouvoir, protéger, maintenir et restaurer la santé de la personne, dans le respect de ses droits et de sa dignité. »
B Les différences entre le métier d’aide-soignant, d’agent des services hospitaliers (ASH) et d’aide médico-psychologique (AMP)
Sur le terrain ou selon les établissements, il peut y avoir confusion entre les fonctions d’ASH, d’AMP ou d’aide-soignant. Par exemple, un aide-soignant peut être amené à procéder au nettoyage des sols alors que c’est théoriquement une tâche dévolue aux ASH. L’organisation du travail reste la prérogative de l’employeur et elle peut varier d’un type d’établissement à l’autre, en fonction des besoins.
	Les tâches spécifiques aux aides-soignants

	Effectuer le service hôtelier (réception des plateaux-repas, adaptation, distribution, dessertes).

	Nettoyer, désinfecter et ranger la chambre et l’installation sanitaire (dont la vidange et la désinfection des bassins, pistolets…).

	Assister l’infirmier lors de la réalisation de soins.

	Réaliser les soins mortuaires.

	Surveiller l’état clinique du patient (constantes, fonctions d’élimination, comportement, etc.) et informer l’équipe soignante/médicale sur l’évolution de l’état clinique.

	Préparer un patient avant une intervention médicale ou chirurgicale.

	Informer, soutenir et être à l’écoute des familles.

	Mesurer les paramètres vitaux du patient/résident, contrôler les dispositifs et appareillages médicaux et transmettre les informations à l’infirmier.

	Réceptionner et redistribuer le linge propre et procéder au tri du linge sale du service, du patient/résident.

	Nettoyer, désinfecter le matériel, les instruments et évacuer les déchets.

	Dispenser des soins d’hygiène et de confort : toilettes, massages, hydratation, prévention d’escarre, installation des patients dépendants et préparation des patients pour les examens prévus, etc.

	Les tâches communes aux aides-soignants et aux AMP

	Aider la personne dans les soins d’hygiène et de confort.

	Communiquer avec le patient (ressenti, douleur, etc.).

	Aider les personnes dans les gestes de la vie quotidienne.

	Proposer à la personne les activités d’aide ou d’éveil et organiser la mise en œuvre des activités et leur suivi.

	Identifier les modifications de l’état de la personne et en informer l’équipe soignante.

	Distribuer des médicaments*.

	Les tâches spécifiques aux AMP

	Échanger avec la personne sur son ressenti (mal-être, satisfaction, etc.) et l’orienter vers un médecin, assistant de service social.

	Renseigner les documents médico-administratifs et échanger des informations avec différents interlocuteurs.

	Conseiller la personne sur les aides techniques (aides visuelles, déambulateur), ou et installer le matériel (pose de barrière de protection, réglage de hauteur de table, etc.).

	Mettre en place et animer des groupes de parole pour les personnes en suivi médico-social.


*Attention, selon la législation en vigueur, seul l’infirmier a le droit de distribuer tous les médicaments. L’aide-soignant ne peut distribuer les médicaments que dans le cadre de l’aide à la vie courante. « L’aide à la prise de médicaments est un acte de la vie courante, lorsque la prise du médicament est laissée par le médecin prescripteur à l’initiative d’une personne malade capable d’accomplir seule et lorsque le mode de prise, compte tenu de la nature du médicament, ne présente pas de difficultés particulières ni ne nécessite un apprentissage » (Circulaire DGS/PS 3/DAS n° 99-320 du 4 juin 1999 relative à la distribution des médicaments).

Témoignage
Martine, 26 ans, aide-soignante
« Je suis aide-soignante depuis 5 ans. Lorsque je regarde en arrière, je me rends compte du chemin parcouru depuis que j’ai obtenu mon diplôme. Je constate que mon regard sur le métier a évolué entre le moment où j’ai passé le concours et aujourd’hui. Je trouve beaucoup de satisfaction dans mon travail mais j’ai aussi rencontré quelques déceptions. Je suis entrée dans la profession très enthousiaste et avec la conviction d’être faite pour ce métier-là. Aujourd’hui, j’en suis convaincue, c’est un métier et pas une vocation. Il faut connaître ses limites car on peut vivre des choses assez dures comme la souffrance des patients, la confrontation avec la vieillesse qui est souvent un naufrage psychologique et physiologique, les maladies évolutives de type Alzheimer ou Parkinson ou les enfants malades. Tout ce que j’ai appris à l’école m’a été indispensable mais s’est parfois heurté à la réalité du terrain. À l’inverse, c’est aussi un métier qui m’apporte énormément de satisfaction et voire même d’émotions. Je connais peu de professions où le moindre geste peut avoir un impact positif sur les personnes. Certains moments sont précieux et compensent à eux seuls les difficultés que l’on rencontre. Par exemple, quand je tiens la main d’une personne en fin de vie ou que je la masse pour la soulager, l’expression de son mieux-être m’apporte une grande satisfaction professionnelle. »

2/  Les lieux d’exercice des aides-soignants
Les aides-soignants peuvent exercer leur profession dans des lieux différents. Vous trouverez ci-dessous une liste des principaux types d’établissement qui emploient des aides-soignants. Il est difficile d’en déterminer précisément leurs avantages et leurs inconvénients car ces critères sont souvent subjectifs et ce qui se révélera contraignant pour l’un peut être un avantage pour l’autre (travailler de nuit ou en équipe par exemple). Il est certainement plus utile de connaître les spécificités de chaque lieu.
	Lieux
	Spécificités

	Hôpitaux, cliniques
	Type de patients très varié. Travail en équipe. Mobilité de postes entre services. Plus grande possibilité de formation.

	Établissements d’hébergement pour personnes âgées dépendantes (EHPAD)
	Patientèle unique âgée dépendante. Travail en équipe.

	Foyers logement (public) ou résidences-services (privés)
	Logements privatifs et espaces de vie collectifs. Services collectifs (lingerie, restauration…). Personnes autonomes. Non médicalisés. Travail en autonomie.

	Maisons d’accueil rurales pour personnes âgées (MARPA)
	Idem mais en milieu rural.

	Petites unités de vie (PUV)
	Elles regroupent 25 résidents maximum. Peuvent être médicalisées.

	Centres d’activités naturelles tirées d’occupations utiles (CANTOU)
	Accueil de personnes atteintes de la maladie d’Alzheimer ou de démences. Architecture et locaux adaptés pour éviter les chutes et les accidents. Souvent localisés au sein d’un établissement plus grand. Travail d’équipe.

	Services de soins infirmiers à domicile (SSIAD) 
	Prise en charge de personnes âgées de + 60 ans et de personnes handicapées à domicile. Travail en autonomie.

	Hôpitaux à domicile (HAD)
	Soins post-hospitalisation. Patientèle variée. Travail en autonomie.

	Centres médico-psychologiques (CMP)
	Patients ayant des troubles psychologiques et psychiatriques. Pas d’hébergement. Horaires de bureau.

	Hôpitaux psychiatriques
	Patients ayant des troubles psychologiques et pathologies psychiatriques. Adultes et enfants. Services ouverts et fermés. Unités spécialisées. Travail en équipe.

	Établissements de soins de suite et de réadaptation
	Patientèle variée nécessitant des soins post-hospitalisation. Travail en équipe.

	Maternités
	Patientèle unique (mères et enfants). Travail en équipe. Différents types de service : néonatalogie, réanimation néonatalogie… Maternité niveau 3 : grossesses à haut risque.



Les inconvénients les plus souvent cités par les professionnels sont : les horaires coupés, les horaires décalés, le travail de nuit et de week-end, la pénibilité physique (manutention de patients lourds), la souffrance des personnes, l’accompagnement des personnes en fin de vie ou atteintes de démences.
Parmi les avantages, on trouve : la sécurité de l’emploi (les aides-soignants au chômage sont rares), la reconnaissance professionnelle par les patients et leurs familles, le travail en équipe, une certaine autonomie (en fonction des lieux d’exercices), la diversité des lieux possibles d’exercice.
Le diplôme d’aide-soignant ne permet pas d’exercer en libéral. En effet, celui-ci est placé sous la responsabilité d’un infirmier. Il existe 2 statuts possibles : soit fonctionnaire, soit salarié. C’est le type d’établissement dans lequel vous postulerez qui le déterminera (hôpitaux : statut de fonctionnaire, foyers logement : statut de salarié).
3/  Les valeurs et les qualités requises pour exercer le métier d’aide-soignant
Le choix d’un métier, c’est la plupart du temps la rencontre entre des qualités, des valeurs, des intérêts et des compétences. Pour conforter un choix, il est important de s’assurer de la concordance entre ses valeurs et qualités personnelles et celles requises pour exercer la profession. Par exemple, si vous aimez le contact avec les personnes, vous pouvez choisir de travailler dans la vente ou bien d’être aide-soignant. Si votre valeur première est de gagner de l’argent, vous serez rapidement frustré si vous choisissez d’être aide-soignant. En revanche, si votre valeur première est d’assurer le bien-être de l’autre, vous risquez de souffrir si on vous oblige à vendre toujours plus.
Il est donc important de faire le point sur vos qualités et valeurs et vérifier si elles sont compatibles avec la profession d’aide-soignant. Vous trouverez ci-dessous une liste des valeurs professionnelles et qualités couramment observées chez les aides-soignants.
Pas de panique ! S’il vous semble que vous ne possédez pas certaines de ces valeurs ou de ces qualités, sachez qu’un des objectifs de la formation et des stages professionnels est de vous permettre d’acquérir ou de consolider ces valeurs professionnelles et compétences relationnelles nécessaires. De plus, ce que l’on nomme « qualités » sont souvent des compétences relationnelles construites par des expériences personnelles ou professionnelles, des événements de vie…
Valeurs professionnelles des aides-soignants :
respect de l’autonomie et la dignité de la personne ;
intégrité ;
bien-être et sécurité du patient ;
justice et équité dans les soins ;
Qualités et compétences relationnelles prisées chez les aides-soignants :
sens de l’écoute et de la communication avec les patients et l’équipe soignante ;
patience ;
autonomie ;
flexibilité et ponctualité ;
sens de l’observation ;
sens des responsabilités ;
respect de l’autre et discrétion ;
résistance physique.
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